
ROUBAIX 
el Verbeke Alphonse, 25 ans, demeurant rue Boal-
dieu, 19, à WatlreJos, pour avoir refusé de payer 
des consommations qu'ils s étaient lait servir et 
pour avoir brisé plusieurs objets de vuieur dans 
l'estaminet. 

D e u x Résultats 
N o u s demandons la permiss ion d'appiler 

l'attention de nos lecteurs sur les résultats des 
lilections de d imanche dans deux grandes vi l les , m$ d u 0 r a n d - a » e m i n , on joui nalier, ' Demaeglil 
le France. Ces résu l ta . s comportent u n e r i - j j u jes . a an3, demeurant rue Larochefoucauld 

. . . . _ ; -- - M .* --- inculpe de tris de clôture 

Mandat d u r i t 
En vertu d'un mandat d'arrêt e n date du 82 

avril dernier, délivré par le juge d'instruction __ 
M. llerraary, du tribunal de Lille, les agents de d'incapacité de travail 
sûreté Gaillet et Wil.aumez ont arrêté, hier soir, ' 

a été Wesséo au genou gauche par le régulateur 
d'un meuer; quinze jours d'incapacité de j ï -

- Au dépôt de la gare, un agent du matériel 
r~.. i ,„ ,nmnn ? i ans , rue Victor-Hugo a 

• plaie au pouce gauche ; 
François Coopman, 
Watti-elus,. s'est fait 
huit jours d'incapacité de" travail 

— Chez Tibcrgliien frères, une soigneuse no,', 
Cattoau. 22 ans . rue du Cliuquet. a eu le mé ti ïs 
gaUche pressé entre deux rouleaux; aaiU jSjri 

ut 

p r o s e péremptoire aux d ivagat ions Mott istes 
A Lyon , la municipal i té social iste et radi

cale, qui a fait la suppress ion de l'octroi, a 36 
de ~es candidats é lus au premier tour. Les six 
arrondissements de Lyon donnent au citoyen K t u w x u l l « ! W r o v i l u l l u i J M onjnmie n e n n vt 
Augagneur , maire, et à ses amis , qui ont voulu ' !ins^ 'demeurant à Mouscr'on, inculpé d'inirac-

L Amour d* la Francs 
L'agent Bosman a arrêté, hier matin, rue Ma

genta, un tailleur d'habits, Blomme Henri, 44 

réalisé la suppression de l'octroi, une ma
jorité plus fu-rtc encore qu'en 1900. Dans le 
d e u x i è m e arrondissement, l e s réactionnaires 
sortants sont en minorité au ballottage. Le 
député Fleury-Ravarin, ami de M. MoUe et du 
€ Journal de Roubaix », arrive après M. Ma
riette», consei l ler social iste sortant, et est en 
ballottage. 

Voilà la réponse des travailleurs, des petits 
commerçants , des petits rentiers de Lyon, à 
ceux qui prétendaient que la suppression de 
l'octroi avait ruiné la population de !a capitale 

Sud-Est. 

tion a un arrêté d'expulsion et d'ivresse. 

L E S R E N T E S D E S T R A V A I L L E U R S 
Chez Auguste Lepoutre. un mouleur. Deffrenne 

Emile, 34 ans, demeurant 52. rue du Progrés, à 
Croix, s est fait un effort en retournam un chas-
sis de londerie. Dix jours de repos, 

j — Chez Emile rtobaclie, un apprenti eanneur, 
13 ans. demeurant rue de Lannoy, cour Bouvier, 
T, s'est blessé a l'annulaire de la main droite avec 

( un poiçon. 15 jours de repos. 
— Ciez Emile Eloy, un tisserand, Camille Van 

' Ghucht, 40 ans, demeurant rue d'Alger, cour 
^^^^^^^--^^-..---^----------------^.-----^^---^^ | Scherperei, 7, à été blessé au pied par la chute 

A Lyon, la suppress ion de l'octroi, que Car- d'une ensouple. Douze à quinze jours de repos, 
rené voulait à Roubaix, a été approuvée par le : — Chez Motte-Meillassoux. un teinturier, Hee-
. c-rns électoral ! m a n François, 52 uns, demeurant rue de ]a lia-

Passons à Marseil le. Les réactionnaire* s'en ! {*"££ *r « * t é b r û l é a " x m^ias- » » "> • * • • « • 
étaient emparés à peu près en m ê m e temps . __ ^ a n 3 , e m ê m a lta\l}i„„ttm[ u n teinturier, 
nu ils s emparaient de Roubaix. M. Motte s en lézy Q m t M , 33 ans, demeurant rue Sainte-Eli-
-tait allé pérorer sur la Cannebière au profit sabeth, lu, s'est donné un coup contre un ba

lles é lus cléricaux. . . | quet. H a 11) jours de repos. 
Et déjà, Marseille repousse les réactionnaires — Maesen 1/éonaid, 27 ans, homme de peine, 

sortants. El le a réélu Fla iss ières l'ancien mai- demeurant rue de Mu Campagne, 3, a été contu-

Informations i t Communications diverses 

ARRIVAGES AUX HALLES. — Hier n.,.-™ 
il est arrivé aux Halles : marée. 350 kll •" « K I I 
chauls, l.tOU; asperges, 360 bottes- Dois iii t il • 
fèves. Kl Uil.; ails, » kil.; cresson, l W bottes'; 

É T A T C I V I L 
de TOURCOING du 3 mai 1904 

Saissances. — Tiberghien Albert, rue du Til 
leul, 314. — .Vermeuieu Emile, rue du Général 
Souham, 52. — Guermonprez Lennaine rue Bé
langer. — Deberghes Théophile, rue Nationale 
122. — l.epers Aimé, rue des Villas 

Décès. — Pmoit Alfred, lu mois rue de Ronco 
— Vandcnabeele Isidore, 34 ans, rue de la Cite 
161. — Buileau Louis, 67 ans, rue Ma Campagne' 

L'Asthme et ie Catarrhe 
A L ' A C A D E M I E D E M E D E C I N E 

Le s a v a n t professeur-<j . . . Seo a démontré 
qu'il e x i s t e diverses! s o r t e s d ' a s t h m e : l 'asth-

Demaaide d e r a d i a t i o n . 
Trois canal u s i o n s s o n t a t irer de là : 
1» Cette g r r r a n d e épurat ion « n'a été qu'u

ne m a n œ u v r e r é a c t i o n n a i r e », c o u v e r t e pour 
la ga ler i e p a r l a radiat ion de q u e l q u e s dé 
cédés o u d i s p a r u s qu'il n'est p a s é t o u n a n t &> 
voir m a i n t e n u e s nar-erreur , s u r une l iste de 
43,000 n o m s . 

2° L e s é l e c t e u r s r a y é s s a v e n t a qui s'en 
prendre . Qs g a r d e r o n t d e n s l eur c œ u r l es 
n o m s d e s r é a c t i o n n a i r e s qui l eur o n t fart 
au po int de v u e é lec tora l , le coup d u père 
F r a n ç o i s . *^ 

3 - ILS P E U V E N T V O T E R D I M A N C H E 
s'ils le v e u l e n t 

M a i s p o u r ce la , il faut D ' U R G E N C E • 
Qu'i ls s e r e n d e n t à Ja m a i r i e pour vérif ier 

le n o m d u j u g e d e pa ix e t la date du juge
m e n t qui l e s a r a y é s . 

Qu i ls s e rendent citez le Jog-» de poix lui 
r a c o n t e n t c e nui s 'es t p a s s é . ' lui remettent 
l eurs p i è c e s et f a s s e n t oppos i t ion a u iuse- -
m e n t i r n r n é d i a W n e n t 

L e s j u g é s d e p a i x ne re fuseront certaine
m e n t p a s à t e n i r de s a u d i e n c e s cette s e m a i n e 
pour l eur res t i tuer l eurs droi ts 

L e s i n c i d e n t s re lat i fs « œ £ affaires n o u s 
seront u t i l e m e n t s i g n a l é s . 

La Grève du Textile 

UN VOL A U C O F F R E - F O R T 
L a tranquillité de la police et d e s proprié

taires, possesseurs de coffres-forts, aura été 
ue bien courte durée. Après q u e l q u e s m o i s de 
< .i V°ÎC1 Q U ° n S 1 8 n a l e u n nouveau vol , opé

ré clans les mêmes condit ions que , e s vo l s aux 
coffres-forts de l 'année dernière. 
1 , - . e . s

x
v o I e»f» « m pénétré, pendant la nuit de [ 

lundi à mardi, dans la minoterie de MM. Obry 
neres , rue de Jemmapes . 

Ils devaient connaître parfai tement l e s lieux 
qu ils venaient visiter. Entrés rue Maracci , par 
une porte, que des employés trouvèrent frac
turée, au matin, i ls passèrent d a n s les "maga
sins aux sacs de son, et de là, dans la cour de 
1 établissement. 

f , „ L ^ e f ° ' d / m s , a p I a c e - I a P ° r t e « e s bureaux 
tut bientôt fracturée. Un coffre-fo t. de 1 m 30 
de hauteur et pesant au moins 400 k i los , fut 
par eux, couché sur un dizble qu' i l s ava ient 

l ' «Al l i ance républ ica ine e t s o c i a l i s t e s s o r t i r ' 
tr iomphante des urnes . 

V o u s connaissez notre programme, nous' 
n'avons rien à y ajouter. 

V I V E D O U A I ! 
V I V E LA R E P U B L I Q U E » 

L e s Candidats . 

Voi la l e mani fes te que force n o u s est d'adree» 
ser aux é lecteurs . 

Hier , à cet te place, s o u s le titre : A b a s M 
C s l o t t s l nous exprimions toute la satisfaction 
que nous procurait le résultat du premier tour 
de scrutin, en tenant compte a u s s i bien d u 
nombre de voix accordées à l a l iste progres 
siste sortante dont nous n e p e n s i o n s point à 
faire ressortir l'infériorité re lat ivement att 
chiffre d e s suffrages o b t e n u s par l a notre. 

L a différence, en addit ionnant les totaux de 
chaque candidat, est, en effet, de que lques cen
taines de voix a notre avantage . M a i s cet te 

pris dans les m a g a s i n s , et condui t s o u s la j considération n o u s importait peu. N o u s 

A u n o m b r e d'environ 1,500, les grév i s te* 
j s e s o n t r é u n i s lundi, ù q u a i i e h e u r e s de ! 
j l 'après-midi , d a n s l a sal le de l'Hôtel des 
I S y n d i c a t s . 

"Après avo ir e n t e n d u des d i scours de MM. 

voûte, r uprès de la porte d'entrée 
Ils avaient, au préalable et pour éviter tout 

unU'iV e t ^ e n d u ' cS u r i e P » 1 0 " " « sur le pavé, un grand nombre de sacs v ides 
Avec un cric de carrière, i l s firent sauter la 

porte du coffre-fort, j e t è r e n t s u r le so l quantité ! que 
registres et ae papiers et en levèrent une 

v iens égard qu'à ce l le de la débâcle c léricale , 
si net tement accusée par l 'échec d e la l i s te dite 
d e Action Libérale », et n o u s dis ions franche)» 
ment : 

Devant cette indicat ion précise et précieuse 
v ient d e nous fournir l e suffrage universel , 

tous les républ icains , m ê m e et surtout les p i n s 
somme de 3.000 francs, en bi l le ts , or et ar- i t imorés, doivent savoir ce qu'il leur reste à fsj' 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ j î l e couronner le tr iomphe de l' idée ré

socialiste. 
C est d'un bon exemple qui sera suivi. 

AUTOUR DU SCRUTIN 

La nta.lorite es t retrouvé*. — La rsaotten 
battus. — Dec chiffres. — Porte» sensi 

b les .— Creupens -nous et demain . . . 
11 n'est pas encore trop tard pour épiloguar 

*i-.r les résultats du scrutin de dimanche der
nier : i ls sont, on en conviendra, a s se ï sug-
s^s i i f s pour qu'on relève tout l 'enseignement 
qui en découle. 

Et d'abord, la première constatation qui 
s' impose, c'est que la réaction eût été totale
m e n t battue, d imanche dernier, et par consé
quent l'opposition républicaine social iste élue 
RU premier tour, si l'élection eût été faite au 
scrutin de l iste c o m m e en 1806. 

En effet, l 'Union Catholique, Sociale et Pa
triotique n'obtient dans toute la Ville qu'une 
luû-venne de 10.5A6 voix, contre e n moyenne 
6014 au P. O. F.TVS05 au P. O. S. R., 1103 
vo»x à l 'Union Républ icaine Démocrat ique, 
soit une moyenne a u total de 12.45S voix. 

Sans le sect ionnement, - - coup de Maître 
Chaueleyn, — la réaction était écraeé»; c'est 
<fnuc une fraction de la minorité qui a été élue, 

'est la minorité qui s'emparerait de l 'Hôtel de 
f i l l e et dicterait les lois A LA M A J O R I T E 
DU S U F F R A G E U N I V K R S E L , si nous r'a-
HssM pas la s a g e s s e . . . d'être s a g e s de n'avoir 
• autre but que l 'écrasement définitif le ,a 
réaction, la conquête de l'Hôtel de Vil le , ar
raché des mains de la Catho, par l'union g é n é 
reuse , loyale et sans détour de toutes les f'.r-
Ces du bloc rouge. 

I sionné pur la chute d une écEtfUè. Dix jouis de 
j repos. 

Vas/xbomfajro 
! L'agent Gautier a anè'.e. lundi soir, vers sept 
> heures et demie, au r'omeiit où ,] se présentait 
, au poste pour solUcUer un billet de logemeat, un 
I journalier, Profit Loute -ValMn, til ans, né à 
I Taris, sans domicile Uxe. 

111e bru! e i u . ' . e ou cntaiTtie, l 'u s thme net veux ! So l i ie i , m a i r e d'Houpl ines , Baucl ie et Creton 
et l 'as thme card iaque , tous cr:r i c tér i sés p*r i i's ont vo l é ù l 'unanimité l 'oidre di 
d e s a c c è s d 'oppres s ion , d é tou l fement , de J V u n t : 
sruffoe- tion. d o toux. A j o u t o n s que le seul 
l e m è d e sCAii.»;j'aJit tnstaMtanénMnt rt guér i s - ! 
s o n t p r o g r e s s i v e m e n t e s t la Poudn? Louis j 
Lesjraa, i]Ui n. e n c o r e obt n u la p lus haute ' 
léojnip-.-ns'î a l 'Expos i t ion Universelle* de 
! 111 L'rv> boite e s t e x p é d i é e contre m a n d a t ' 
d? L' fr. 10 adr -SMé A Lo-i is L e g r a s , 139, bon- ' 
levard M genta , a P a r i s . i 

C'est le concierR-e de l ' é tab l i s sement qui, 
ouvrant la grand'porte à trois heures du ma
tin, trouva le ceffre-fert éventré, le l o n g du 
mur. A côté gisaient le cric lourd de près de 
cinquante kilos, deux grandes p i n c e s et un 
énorme madrier. 

Ce détail a fait supposer à M. Chauv in , com-
, p missaire de police, qui a ouvert une enquête , 

du jour sut- j que les cambrioleurs devaient être trois ou 
BJJBJjĵ BJBJSJSJS^H^H 

— « L e s g r é v i s t e s de l'industrie lexliie de | Un autre détail intéressant : il e s t très rare 
Litëe et e n v i r o n s , réun i s 4 1.500, le 3 mai, 1 que le coffre-fort déva l i sé cont ienne des som-
ù l'Hôtel d e s Synd ica t s , adressent au c i - [ mes importa-tes ; on enlève ordinairement 
t u w i i Sobier , m a i r e d'Houplines, louis re- , rhaque soir, l'argent qu'il contient . Par une 

'dence, cette opération m e r c l e m e n t a et ie chargent de les tran«t-1 étrange 

Théâtres et Goncerts 

THEATRE CtlK'l R HIPPODROME. — U pro-
gi-amme ecluel du Cirque Continental est un sue-
'.ês de fou rue. La joyeuse pantomime • Le iivr-
bier Boubalsien - . le cooslqiie Asti, i lioinme qui a 
tait rire le Shah et les nouvelles blaaues des 
clowns. L'équtUbriste Slrreb est de première force 
— Je - i l ;i 3 heure- très piecises. ma'inée de ia-
mille ofîerteouN enfant», avec le concours de to j s 
les anL«tt-» et de la pantomime. 

J U T A T C I V I L 
de ROUBAIX du 3 mal 11104 

MejeesBeeet. — Femasjds L'ouduel. lue Dam-
pterre, 6. — toanna Eveltna Smet. m e Je Naples, 
<our Hysttkeh, I. — Lmûse Sernsoa. (irande-
Hoe. 3rj . — l i o n t i . Gtiiii.un Oanars, boulevanl 

voltun . — Edouarel Cabbrbe, m e 
l"osse-a;SN-Cièif^s, »1. — Uoorgina-Emi 
Boitel, boulevard de Camhiai. 00. — Raymond-
Pnul-Jo'eph Bossu 
Ilermine-I.iicienïic l lerloae, 'i.'' iac^uarJ, cour 
Dlialliln. 5. — 1 ru •' d'Anloiug, 
vour Dujaedsa, 3, — UHstave Btraters, roe ulu.i-
theiiiûille. — Kugénie-l.ouise Vanreu-:, rue u_' 
;'Epeu:e. cour La-irens. — Henri Oirisiiaeiw, rue 
de L auelumaille. 

— Charles Bergiiof, rue do la Perche. 
Motte et les quatorze c o m p a g n o n s d'in- lu. — Louis Csueneteux. ru* de i EpetUe, pVe-

fortune qui ont r é u s s i ' a rentrer l'Hôtel de mière cour l a m p e . >>. — AugUi 
Ville, — non sans peine, il faut l'avouer, — v ; de ^outn-e. 9 j — Vlclur Uévrouw, 1 ae Marenao, 
rentrent la tête basse , par la petite porte. i ?s- ~ '«Jouai d Tinek. rue Blauchemaille. — i'tii-

11 n o u s appartient dej murer mam'cni .n t 
cet te i s s u e , d imanche prochain : ayons la vo
lonté de vaincre à tout prix et nous s c i o n s 
vainqueurs . 

m Par is vaut bien u n e m e s s e , disait le vert-
B>uuat ! > 

L'Hôtel de Ville vaut mieux que cela au 
troint de vue d u résultat moral et d u retentis
sement qu'aura dans la France entière cette 
(rentrée g lor i euse du Social isme a la Mairie. 
1 Sachons , dans l'in:érèt c o m m u n , faire le 
sacrifice de certaines préférences et travailler 
à l'union et à la concorde pour le bien général , 
BOUT ia Républ ique. 

G L E S U R . 

OBBJs&s Maeottf, rue de la Redoute, fc>, e«*ur Tho-
ina.s LaKjJoroej. 

j I N'achetez que les 

'MOTEURS * %^e,JJi^ià 

I " CH/IMPtON " •' EX8CT " ET " Pn'ÉHIX " 

CALOJN & IWAHC, Pors^iirs 
17, rue K u l i i m n i m , L I L L E 

GAZ03ÊNES, nouvelle création 

D a n s toutes l es sect ions, nous constatons 
4ue l'Union Catholique, Sociale et Patriotique 
est e n b a i s s e , t r i s sérieusement. 

E n effet, dans la première sect ion, la réac
t ion obtient 2406 voix, «o:%re 2367 au bloc, 
sur 4629 votants . En 1002, elle avait obtenu 
3413 voix contre IQ28 au bloc sur 4330 votants . 
L'U. C. S. et P. éprouve environ 4 % de perte 
•«présentant 185 voix approximativement. 

— D a n s la deuxième sect ion, la réaction ob
tient 1710 voix contre IÇ-ÏI voix au bloc sur 
3527 votants . En 1902, e l le avait 1788 contre 
1637 sur 3479 votants. L'U. Qi S. et P. 

TOURCOING 
A R R E S T A T I O N D'UN A C R O B A T E 

Le 2G février dsrsaer, un si-ur Joseph Debruyoe, 
33 ans . acrobate, oiiguiaire Ue Tourcoing ci do-
mlcuié à l'époque a Bruxelles, levuit le pied avec 
une <^mnie do l.ùbo francs, que so.i patron, un 
M. lioldoot, lui avait conaèe L>»»ur solder une 
faetuie. 

Debruyne revint vess son pays Balai, passa 
quelques jours à Lille et de là vint échouer à 
Tourcoûit.'. 

Son signalement avait été envoie aux autorises 
lran<;aises par le parquet de ijru\elies. C'est ce 

d o n c ! nui permit hier ii M. Dètattre, commissaire du 
environ" 3'"% d e ' pe'rteTreprésentant' approx i - j ' * arrondissement, de meure le grappin sur le 
mat ivemeunt 105 électeurs. j DetuuMne était depuis quelque temps en traile-

— D a n s la trois ième sect ion, 1 U. C. i . e t 1*. , meni a j„6piml pour une m.i:adie con'agleuse. 
obtient 21S7 voix contre 1609 an bloc , sur 4921 I s e sentant surveiLlé, il avait résolu de quitter 
votants . En 1902, el le obtenait 2320 voix con- ; notre ville. Mais M. Delatlre, qui veillait, vint 
t re 23S6 sur 4603 votants. Là encore e l le subit contrecarrer ses projets en le mettant en état 
u n e perte d e 6 % environ, correspondant ap- 1 d'arrestation. ! 
aroximativement à 255 électeurs. 

— D a n s la quatrième section. l'L*. C. S 
P. obtient 3456 contre 1213 voix au bloc sur 

Autour de Roubaix-Tourcaing 
C R O I X 

F T \ T CIVIL du 3 mai. - .v<jissance«. — Mo-
onl Emile, rue du Progrvs, , j . — outtrez Mar-

uerite. lors Bouian;er. II . — Meurisse Made-
. . ine, boulevard de la Chà;.enc. 

LES RENTES IJKS ! ' l ! \ V \ ! i . : Kl RS. — Chez 
FisUest, un niaeon. DerOulialx Henri. Sd IULS. 
demeurant a F: rU b.es.-e 
ou gcn--u oar une pièce de bjfa. 

WASQUEH-S .L 
ETAT OVlt , du 3 mai. — MesMMaf. — Jgve-

naux Henri, rue du Triez. 
LES RKNi ..- DES Tlt \ \ \ l ! .t.El'R?. — Qie i 

,n ;• ar lalier, I; •: • — A n 
' a fters, a reçu an .-••̂ •1 conw-nant de 

i'eau 1K. • ants-, sur le pic^l dr*"i' : huit- a dix 
ours de repos. 

F O F . T S T 
VOL D I X M - ' . o . V — I n m a i W n o r s'e-t 

l'itro'Iuit. ! " - 'i.-z If, 1 tM) 
rie . jardinier, demauraol - i . 

I . . : . . . de !-an-
mof. 

H T M 
A\f VTEL R DE ! ARO. — D ns la nuit de 1 mdi 

en 'iia-iai'car i p ir eîfrac-
1 Calvaire, el 

tl 'ie Lan-
aoy s wuvert uV,e enijuêie. 

WArrnrLos -
ETAT c i v i l . . — aiasa ,-. - RobsjH s:eux. 

Pct i t - iouniuy. — Albert I . P J . Bas-Oientin. — 
Bmesl Sun ùrusscl, loaquet. — M t i n r e Van ie 
l'ui c, i-ue de iouicoing. — S U J U W Uu.aru^u. 
Pclït tournav. "™ 

fi.t/( culion.*. — Entre- .Vois Befahir et Jula 
— Jules Branebe et ' •. 

Ilenii Counpacatlg •-•! C . . . .n. i i . — 
bfarguerile UesmuJlior. 

— I -a ï s Nevas e et An .'èle 11 no d:. -
M . M i . n c et Eii-c L iane . — 1 . . .1. N I et 
Marie i>. ir. — I éon Mourman 
ories. — Henri Su. i .rri ' - el Antre.'.' Ntttlia. — 
l i e m i Spr.:; et i — 2 lies l)un: e l 
<•[ Flore l'vs. — Henri l 'es- . , l e - cl Ma ie ilu-
b.irt. — Henri Deronntnek ft Flore r.onentsnt. 

Dc'dr.. — Charles-I/MBS Destoj», iti ans, sans 
proiession. i 

M O U V A U X 
ELECTIONS Ml MCll'A'.ES. — Nous recevoir 

la note suivante adressée a u \ élec.eurs : 
Mes d iers concitoyens. 

Ce ; ! | « r <'»7 vcii^ que vous avez affirmi sur 
mon 11 'in vcr.-e lidk'lî é a. :a Bé| uouque. Du p .u; 
profond »iu cœur )• trous •••> '!trci - Mais ce 

.1 est Unit personnel, no suffit pas. \ 
j'uur.iis voulu en.endre praclanier d u s l o i s mes 

amis politiques indi-tinetcmen'. qui avaient, avec 
mol, bilgaé l'honneur de vous rcpréaatfler at 
ils en étaient bien dignes : il n'en a pas été ainsi. 

retire, J'en suis pei^uaué, ne sera que 
passager •. 

Ce n est pas au moment oïl la France répu-
lilicaine reçoit les hienirn ;es de l'étranger, en 
la personne de son vetiL'V président, que votas 

met tre à leurs c a i r a r a o e s d Armentières-
1 ••, H o u p . i n e s . pour l eurs imio i ' .ants secours 
j .< p é c u n i a i r e s . Ils sont résolus à continuer, 
j .1 jusqu'au bout, la lul ie eomn e o e e e ; se »é-
I u parent a u x c r i s d e : a V i v j !a grève I Vive 
J .1 l 'Union o u w i - i e : a 
J L a sort ie s'est effectuée san» incidents. 
I L E S S E C O U R S A U X GREVISTES 
i P o n d a n t la s e m a i n e dernière, ie Curm'i 

<' j ia g t i.ilL;'i l i a n e s pour .es 
. Cuis .nés , i.a re^ei'.e avait é:é de 
; i.NVJ f lanc - ' : . - samedi -iSU fr. 
i Voici le d e u 1 faite* dans es 

ate l iers d'Houplines L! Arment ières , pendau; 
i e s «ïruairics .iu 10 v j 17a' . ; i ! c! du 17 au 2 4 : 

Clien M. Ir:,.u!, à Ilooplil JS : Ire semaine , 
| i'*7 fr. !}0 : :>.• semaine . 3oy fr. ; difléi er.ee en 
' moins), 3^ fr. 58. — Vi lard : Ire semaine , j 

331 Ir. ."iti ; 2e sema ne, d l l fr. ,.» ; différence, 
19 fr. 75. — (.li- 1 . Ire, 818 ir. : Je. -:.'G fr. 50 : j 
différence. 8 fr. ".;•. — Du'.il'oul : Ire, 85 fr. 5>: 
>e, 7« fr. 5 0 ; d J fr. — H c u i i x : 
l i e . 0L' fr. . 2e. (r, 'r. ; dj érence, 4 fr. 

A Aftnenuieres, .lie.- M. Rogeau aîné : Ire 
c. C fr. 

— MsJti"'U : Ire. Ku fr. ûo ; 2e, 1 (i fr. : difié-
renre^ 1.1 fr. •" •'. — l*oa .a :i. Ire. 50 fr. ; 

) ir. — 1 an. e l l e An-
iré : i: •. I •— Le -'evil.e : Ire , 
J fr. j 2e. -i-J Ir. ; d, t eu e, 1 Ir. — D o n . 

=* .c r u e S ' • : ire. 58 fr. : ~e, ..0 Ir. 5 0 ; . 
di réreJKe, 7 fr. . •}. - Pare i l : Ire, S0 fr. 5 0 ; 
•'• 39 fr. : dii it< -, t\ fr. '•'). — JeansuD : 
Ire 103 fr. : Le. tOS tr. ; d i i é - e n c e . 1 Tr. — 

e i e n : l r c 4S fr. ; ie, * i Ir. ; m ' 
. tr. — I)e.-:-cr: : Ire. SI h. : te, t 3 fr. : 

en pMs. t fr. — Bou.'hez Alph use : Ire, 
a fi'- "<J ; 9e, 20 fr. 50 : en nio os , 1 fr. — 

1 .ulc du Otne ) a : l i e , 39 fr. 5 0 ; 
5e, M fr- : e n in iris, 5 fr. 50. — Du four et , 

i n . 101 fr. ; 2c, '.'I fr. ; di f férence, 
- j , - . - l io" ;he.z Louis : Ire. 35 fr. ; 2e. 31 Ir. ; 

i fr. — C a ï d . rue d o s P à t u r t * : 
: '.'.. 4G fr. 51 en m o i n s . 1 1:. 50. ' 
: l i e , 51 fr. : Se, 43 fr. ; c i m o i n s , i 

: . ; . — il risne : U*, &J fr. 50 : 2e, il fr. ; e n I 
moins, I fr. 50. — C i : don. rue de Flandre : 
Ire. «." Ir. ; te, . 9 fr. 5u : c n . d n s . 5 fr. 50. 
— Salmon : Ire, if, fr. ; 2e, 41 fr. : e n m o i n s , 
5 fr. — fmb is-Cliarvet-t^oulonibier : Ire , , 
I ) fr. ; 2e. SG fr. ; t a m o i n s . 3 fr. — Decour- ! 

t les : ire. 10 fr. : 2e, 9 fr. ."0: en m o i n s , j 
l! !r. 50. — l 'ev .cnne , 1re. né::nt : 2e. rr. rr. — | 

k P é r e n - l i i i s : 2e s e m a i n e . 1 fr. ; 
• s : Ire s e m a i n e , 53 fr. ; 2e, 

53 fr. 50 : d ffcren'-e, 0 fr. 50.' 
La dis!ri.'Kilion du pain a n n o n c é e aura l ieu 

u ,\ pai : r de huit h e u r e s du m a l i n . 
On annonce que M. De'ory , député , m a i r e 

• le Li' e. prendrai lu purxie u la réun ion de 
qualra heures . 

eu lieu, lundi soir. L e s v o l e u r s tl-va;ent 
être au courant de cette o m i s s i o n . Par un j 
hasard étranire. le veilleur de nu : t qui doit se | 
tenir à proximité de la porte-cochëre. n'a rien 
entendu, le chien de garde n'a p a s aboyé. 

re e n 1 
publicaine et social is te par l 'écrasement com» 
plet , défni t i f des derniers v e i t i g e s de réac
tion et de c lér ica l i sme au se in d e l 'Assemblée 
munic ipale . 

Il faut que le ba l lo t tage donne aux résul tats 
du premier tour toute la signification qu'ils 
comportent , toute la portée dont i l s sont s u s 
ceptibles . • 

Ce disant , n o u s nous adress ions auss i b ien 
a ceux des candidats d e la l iste sortante qui 
se recommandaient d'une opinion républicaine, 
si t iède fût-elle, qu'à ceux de leurs électeur» 
qui. en ne votant noint pour la l iste du doyen 
de Saint-Pierre, a f â r m a e n t ainsi leurs t endan . 
ce& anticléricales. Et dans l'intérêt supérieur 
qui nous guidait , nous ét ions d i sposé s à faire 
taire nos défiances, à faire encore crédit à c e s 
h o m m e s qui, en s o m m e , avaient eu l'audace, 
— ce n'était, hé las ! que de l'aplomb, — de 
baser leur c a m p a g n e éTectora!e_sur leur atta-

On ignore, jusqu'ici , où les cambrioleurs se 1 chement fictif à la po l i t ique du Bloc 
sont precuré leurs accessoires , p i n c e s et ma- ( 
drier qu'on a retrouvés dans la cour de la mi
net", le. 

L'enquête continue. 

Vol d'un port» m o n r i s H 
M. J.i.'es Leiiinois, employé des pompes funè

bres, ofc'e de a'J an_î, ue111eura.1l rue uau io tua . 

Il s 'agissait pour nous de leur tendre fra'er* 
ne l lement 'a m a i n , il s 'agissait pour eux d e 
la prendre, et g r â c e à l 'entente. gTâce à l'al
l iance ainsi réal isée , c'en ' ta i t fait de l 'élément 
clérical réactionnaire à l'Hôtel de Ville. 

Mais nous nous t rempions sur l e compte' de» 
ces gens-là. ou. pour mieux dire, nous ne n o o s 
étions jamais trompés. Désormais , l'illusion 

oour » - L O < U I , 10. revenait lundi rnaun, d un ser- | n - e s t p ] u s p o s s j b l e . jy , ; b ien , so i t ' i a i eux"raut 
vice BMi-waire. lorsque rue Manuel, U rencontra 1 ̂ nsi c a r - - t s e u I e œ e n t n o , . s - m - - -
u.«i sienne rrrnn 1 a»ançf. ie îeiiiuie i i epnaïue ' , . „ „ _ _ j j l _ i . i~ 1 " " • » • " -
Ubartet, a qui il olfïrtt un v e i i e uauu un e ï i i i i n e i I m ' 5 q , u s o m m e s désabusés sur leur c o m p t e , 
raésfô. ' m * l s encore tous les électeurs républ icains m i , 

Â)!.iés quelques instant» d'entretien, i! quitta la ; d imanche dernier, m u s par un sent iment d e 
dame et ivp. . t la ^.ie:mn de son domicile, (jueile j longanimité assez explicable, ne leur refusè-
né lut pas »a suipi ise ue toiuiaie i UrjL-à-coup la ; rent point leurs suffrages, et qu 
ui-i-a: ..ion de ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

H soupçonna de ' sane Stéphanie Cliarlet de le 
lui avoir voie et noria p.ainte c o n o e elle. Elle fut 
ai-, c-iee iiiuiui soir et s't*voua t'auiee r ou vol. 

.Nûlurellemem, de 1 argent que ce ntenaii le por
te, i.uu.iaie : lu fi. , 11 ne ntalnil plus tien. 

btep lame Cbariet o é>4 ac-Kree au pariiuet-

U n ma U o . t pickpoct.at 
Lucien Levêque, 19 ans, jo.i .nal.er. H79, rue de 

Pari y, 11 ebt pt*^ e a u . e p-3.1: n.aïu-e djais ie vol 
a ,a u ie . 

Mai-ui soir, d a été surpris la main dans la po
che ue AI. J.-ii, ijuéva, Utiueur^nt rue des Moulins 
ue uaia:j«:e, 7. 

Lassam uevéque a été ar.êté . 

Los écraseura 
Ils s'écrasent enire . a x . C'e^t préférable L a i d : 

soir, vers 7 neurea, M. i-aui Oo^.uacri. iu a.i-. r̂ -
t lear , ueiu^-uiaiit eue .'M-Muuiiee, passait u veio, 
i ae .\ai.uua.e. a Bailleur des o i . f i i t ' i Laiu.ses. 

buudam, il lut taiiii-oinié par une aulotuobue 
co.1 j .n.e jwir M. Lec^.cq. chaufleur. 

M. LKxi. uaert. précipite sur le soi, s'en lira avec 
quelques conlu -iuas peu g a v e s . >~ou véio lui. par 
cooUe, notaL,eiuent endommagé. 

C O M M E N C E M E N T \ I N C E N D I E 
l'a ^oîirinonoeraent d'ince.id.e s'est déclaié | 

niaiai sou', vers qtiatnl lica.es. dana une c.miiioie 
occupée par M. Cabaret, ;_'a:>,Jii j e ca.é. 3, rue • 
de , 'ubris-S:-tt .e. ine. 

• la leu fat découvert, le pianr-her était : 
ejnhiase sur une sur.a e d'envnou un n:è re Caire. " 

l>ci voisins assii j-enl l<-t> preulera secours et i 
. 1 eau fuient jetés s i r le brasier. Quand ' 

arriva la pompe à vapeur, 1 1 : n'eut j.as à iouc-
Uonner. 1 

l.es dégâts insigniCants sont couverts par une j 

second 
tour, en votant pocr la seule l iste républicai
ns , pour la seule liste du Bloc, feront triom
pher envers et contre tous leurs adversaire* 
hvpaeritement dé^ui jés . l es candidats de 1 As» 
l iance radicale et socialiste 

M. S. 

ARRONDISSEMENT D HAZEBROUCK 

MMBM 
rJUUDMM ELkCl ORALES 

M. Emile Leleu. candidat répubdeain, s lanos 
la proclamation suivante aux élecieurs u ts laixes 
relu.iveir.ent aux g. aves incidents qui ont marqua) 
le uépotuiietnenl ou scrutin dans cette commune i 

Monsieur A a g j i ' c VVaune, candidat municipal, 
se rciuant compte tardivesneut de la graviie ud 
i a..ie (rauahileux g aa se; J.in du l eé 
mai, veui change et caer» 
caer ù é^ai e. 1 opinion puouqae. 

•luonéte horrane» 
Lia que l'aecusadon que j"al por» 
. t Aioiiauur \k auue. aor* du de» 

piaulement da scruun est sci apu.eusemeiit 
s i s leuio.ue don. u oonne fol 

•.a eut relie ue M. Vvaiiue ironf 
jusuce .a Lrt--.a. juo.i q u u s ont faite • lénaaal ie soir méine a M. le cotiumssaire 

es, ue plus, u'a.i-res tén.oins vicuaioal af-
• "•• a fraude que j ai dcvoi.ée s était pratk 

L E S C R E V E S 
Le syndical des tapisseurs a fait prier M. le 

préfet du Nord, par l'entremise de 1 admini-tio- ; 
tion municipale, ue cherener a pravoquer une ; 
entrevue entre ouvriers et patrons. 

Les tapisseurs sont, on le voit, animés d'esprit ! 
de conciliation. Ils sont néanmoins uccidés a ! 
poursuivre la lutte, si ies fabricants refusent | 

4583 votants . E n 1002, e l l e obtenait 217S 
contre 1007 à Carrette, sur 4176 votants . 

.Ici la situation est sensiblement la même 
i qu'en 1002, à peine y a-t-il une augmentat ion 

de 1 % correspondant à 45 voix environ ! Mai
gre résultat. 

— D a n s la c inquième sect ion, l'U. C. S. et 
P . obtient 1872 voix contre 2770 au bloc , sur 
4004 votants . En 1002, elle obtenait IQIQ voix 
•'Ontre 2151'sur 4105 votants . El le a donc subi . . 
« n e perte de 6 % environ, correspondant à 185 209 chômeurs et 13 établissements en arrêt 
-lecteurs approximativement. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

F.n résumé, l 'Union Sociale et Patriotique, 
yoire mente Cathotlsue, perd en moyenne 730 
/o ix et an g a g n e 451 e l le est vraiment bien 
-naïade, et dimanche prochain son agonie aura 
pris u n . 

ntrevue proposée. ^^^^^^^^^^^^^^^^ 
Situation slationnaire en ce qui |oncerne les 

autres corporations. Dans ta matinée, £4 ouvriers 
de la lilalure Pollet-Bonnel ont déclaré se met-

grève. On_compte encore Î.22Î j*r,.*vistes. 

voudrez, dans notre bonne vtllî de Mouraux con 
fier les destinées de la République à un parti de 
politiciens avides de ia détruire-

Dimanche prochain. Vous enverrez siésjer à la 
mairie les vrais républicains, vous voterez en 
ma-se pour la liste de notre dévoué maire Vin
cent, et Monvaux reprendra son titre de vail" 
lante cité républicaine, po ir le plus grand bien 
de la chose publique, pour la France, pour la Ré- ̂ e r n 

publique. •" • • • • • • •^ • •" 
Citoyens, il dimanche et vive Mou vaux 

République ! 
Louis CAP' 1ER. 

j U M d t n t de roulage 
Hier, vers 2 h. fj nu soir, un camion chargé de 

sacs de soude appartenant à M. Valck. entrepre
neur 'de transports ù Roubaix, passait rue de 

. Mouvoiix. lorsqu'à hauteur do la rue Claude-Ber-
J nard, f o i s sacs cléaringolerent ou véhicule sur 
| la ligne du tramway 

LE NORD 
1^. I ï _ I_, E 

M c C R O L O C I E 
Nous apprenons avec une douloureuse é m o 

tion la mort subite, à l'âge de 51 ans , de M. 
jVan Bouians-er, publiciste, membre fondateur 
de l'Association Professionnelle des Journa- i 
listes de la région du Nord. 

Nitre infortané confrère a succombé à une 
affection cardiaque. 

Né i Rumes . arrondissement de Tournai | 
(Be'gique), en 1853, M. Jean Boulanger était ' 
entré, en qualité de reporter, au journal la 
1 Dépêche >, le 23 avril 1888. Il avait pris sa i 
retraite depuis un mois à peine, c'est-à-dire ' 
après seize ans d ' n service pénible et diffi
cile qu'il avait rempli avec conscience jusqu'au ' 

moment. 1 
Très connu à Lille, doué de qualités supé-

ive la I rieur' 4e reportage, M. Jean Boulanger jouis-
1 sait de l'estime de tous et de la cordiale affec- ! 
1 tion de ses confrères avec lesquels , sans dis-
' tinrt.on d'opinions, il ne cessa d'entretenir l e s 
I meilleures relations.' 1 

Sa famille voudra bien trouver ici l'exprès-1 

Théâtres, Fêt"s et Concerts 
Au Grand-Théâtre 

LA R E P R E S E N T A T I O N L E B A R C Y 
N o u s rappelons que la représentât.on de 

M. Le Bai^ry aura heu ce sc.r. 
Le dist ingué sociétaire de ia Comédie-Fran

çaise jouera < Le Marquis ue Prioia • et « i '£ -
u i g m e ». 

c L A M A S C O T T E > 
M. Gabel désirant être en posses s ion de 

tous se s moyens pour jouer l e rôle de « Cyra
no » qu'il a interprété hier soir, à l'occasion 
de son bénéfice et d e ses adieux, ia dernière 
représentation de « La Mascotte • a eu lieu 
lundi avec le concours de M. Chance). Le suc
cès de l'excellent comique a été considérable : 
d'enthousiasme, on lui a fait « trisser » ses 
couplets «j 'en suis tout à fait in apable ». 

Ainsi se vérifie ohaque jour c e que nous di
s ions que lai troupo d'opérette du Kursaai 
était composée d'éléments de premier ordre. 

M m e Anny Coët a été excel lente en Bettina. 

ssssssl 
qaée a cette i.J)ie a ajifé. -ailes reprises. 

ijuoiquen uise M. V\ aune. 10a.es les personne» 
qui n'aveuglent pas ie pai U pris e: la passion poli
tique, savent qu U est seul responsable des trouble* 
de dimanche ; sa faute en cette cil constance es* 
d'au a i t pi is grave qu'en sa qualité de Docteur 
en Droit il devait en connaître la gravité et lea 
conséquences qu'eilc pouvait entraîner. 

Entre mon uceusaiion forme..e. confirmée pas. 
de nombreux témoins, et les dcclai-aticns intéres
sées et mensongè:es de M. Watine, 

i:lec!rurs. iwje: ! 
Avant de terminer. Je tiens à dire à M. Watine 

que le rôle de calomniateur ne sied oas a mon. 
carnclè e. je n ti ce, îsidéré "ue mon devoir en si
gnalant ces agissements counables qui devaient 
Vi/-i^- u résul.at de t'éieclion. 

Emile LELEU. 

G. L . (ait Jean du Pile». 
T D Î t T t n i •*' ! . D e ^ déchargeurs occupés au quai des Canolicrs • i„ ru>in* rt'mJTwmor I» « h u . « « _ j _ • 
T R I S T E S S E | turent requis, qui vinrent débarrasser la voie de I Pf1 "3 d raiotlTtier le publ ic par de m o n u -

~ - r * ^ "^ - - ~"^—'T—:."» * " * ? i ^ 1 m e n t a l e s a i i i o h e s d u truvail de bras&ajfa au-

Cave Incendiée 

! 
I I . MôTt'e et s e s amis sont tristes. L e résul- sorte que les cars ne subirent qu'un léger retard. 

«t du scrutin a mis e n deuil - l 'âme de la i 
« Croix » : 

« Q u a n d on s o n g e à tout ce que l 'Adminis
tration de M. E u g è n e Motte a fait pour Rou
baix. e n deux ans , ce résultat n'est certes pas 
un encouragement pour ceux qui s e dévouent 

la chose publique. 
» L e s h o m m e s énergiques qui sont à la tête 

iiu mouvement anticollectiviste ne se laisse) 
l o i n p a s abattre en raison de cette demi-vic-
roire, parce qu'ils pouvaient compter, qu'ils 
avaient l e droit de compter sur le succès com
plet de leur bonne cause. > 

La « Croix » a raison de penser à la défaite. . . 
Le c o u p sera moins dur pour elle, d imanche 

Prochain. 

I I M I \ A I S a v o n pour le "JsflS, l e s l a i n e s , 
l . l J I 1 . 1 U L l e , flanelles e t 2e m é n a g e . 

1 HOMME S Y M P A T H I Q U E 
Seul de tous les « parlementaires » du Nord, 

députés ou sénateurs , qui s e présentaient aux 
1 icetions munic ipales de dimanche, le sénateur 
< alotin Chatteleyn n'a pas été réélu. 

M. Chatteleyn sera battu dimanche. 
Rappelons en passant que notre « sympathi-

;>ie» sénateur avait crû dojjvo'r intervenir d a n s 
trtaines localités, notamS*ent à Landrecies. 

où il s'était prononcé contre M. Deloffre, mai
re sortant. Le résultat ne pouvait être douteux : 
ja l iste de M. Deloffre a été réélue, 

if. Chat ie levn est sympathique partout. . . 

Hier, dans l'apiès-midi, la cuvette d écoulement 
ies eaux située ù l'angle des rues du Château et 
u Moulin-Fagot, s'étant trouvée subilement obs-
ruée, l'eau s e s t répandue jusqu'à une hauteur 

de cinquante centimètres dans la cave de Mme 
Lefebvre, professeur au Lycée. 

Cette dame a prévenu la police, laquelle, à 6on 
tour, a informé le sei-vice de la voirie. 

ON B A T I T 
Durant le mois d'avril f~oulé. la mairie a déli

vré vingt-six autorisations de bâtir, dont voici 
la nomenclature : 

MM. Delmasure-Dornez, une maison, rue Con-
dorcet; — Vienne-Dutat, deux maisons, rue du 
Clinquet : — Mme Olivier-Duponchelle. une mai
son, rue du Sentier; — Lecoutre Duvillier mi 
magasin, rue de Dunkerque ; — Henri Sénélar 
un bâtiment, boulevard Gambetta ; — Bernard" 
Delporte, une maison, rue de Dunkerque; — De-
rensy, une maison, rue Auber ; — Louis Gallez, 
une maison, rue Riga ; — Callewaert. trois mai
sons , rue de Maçon ; — lescroart . deux malsons, 
rue de Riga ; — Flipo Jean, une maison, rue de 
Tournai; — Agache-t-eman, une maison, rue des 
Carllers : — Delbecque-Lejeune. une maison, rue 
Montaigne ; — Courtois Narcisse, une maison, 
même rue ; — Vandeeastel Henri, deux malsons, 
rue de Bélhune : — Callewaert Camille, une mal-
son, rue de Toul ; — Villayes-Roussel. trois mai
sons, rue d'Angleterre ; — Puprec-Dalle, une 
maison, rue des Plats ; — DesmeUre-Desmaziè-
des, une maison, rue de Verdun. 

LES RENTES DES TRAVAILLEUR* 
A la filature Fallot. un graisseur de laines, 

Atols Vandenbrouck, 26 ans, demeurant au Petlt-
«Mat, a Mouseron. s'est blessé a l'avant-bras gau-

«ek oaenls Masse et Moe-man ont mis en état che ; trois semaines d'incapacité de travail. 
.•arrestation les nommés Bombaerls François.! - x i r T ^ U f ti«aa*e Bajsartu^raajw. ' — 
• i d t r v u * " i i . î n u . rue Jacauart. cour Masurel, g*J 4#è&<&r*-**V**-Z* • ^ r * W e < * 

Consommateurs dangereux 

sion de respectueuses condoléances . 
G. S . -E. 

A u x Electeurs rayés 
| L A G R A N D E P R O U E S S E D E S C L E R I C A U X 

L e s c l é r i c a u x d u comi té Binauld ont pr i s 
~ a r de m o n u 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ b r a s s a r d au 
e s t l i v r é s u r l e s l i s t e s é l ec tora les 

11 s e m b l a i t b ien q u e n o s b o n s c lér icaux 
n ' a v a i e n t p a s p r o c é d é A cette opérat ion p a r 
s i m p l e a m o u c d e l 'épuration. El le d e v a i t d i X 
s i m u l e r u n e manœuvre- , e t il n'y a v a i t qu'à 
a t t endre p o u r d é c o u v r i r laquel le . 

Lea domie i - s joui-s d e l a pér iode é i e d o s n l e 
e n o n t a p p o i l é l a mani fe s ta t ion . U n e Joule 
d 'é lec teurs r a y é s o n t fait e n t e n d r e cgg jours 
d e r n i e r s d e s protesta i o n s v é h é m e n t e s lors
que rentrant ù Lil le pour voter, e t s'étant 
rendus à l a mair i e , i l s o n t c o n s t a t é o u i l a 
n'étaient p lus é l ec teurs . M 

P o u r s e d i scu lper , e t ora ignant l ' explos ion 
de c o l è r e s que l eurs m a n œ u v r e s a l la ient s u s . I 
citer, l e s c l ér i caux s e s ont h â t é s d a n s de» 
n o t e s r é p é t é e s d e l a « D é p ê c h e » et d e 
1' n E c h o » d e faire cro ire que c'était la m a i 
rie qui s e re fusa i t à dé l ivrer l e s cartes 

C'était un m e n s o n g e . 
H suffirait d 'a i l leurs d e lire l eur affioh» 

p o u r ê t r e fixé. a m e n é 
U n e foule de t rava i l l eurs qui pondant u n e 

part ie de 1 a n n é e s o n t o c c u p é s au d e h o r T 
d'autres que d e s t r a v a u x de que lques m™?i 
a v a i e n t o b l i g é s à quit ter Lil le rnomentané ! 
m e n t et oui a v a i e n t s i b ien gardé l'esôrit H» 
retour qu i l s y r e v e n n i e n t voter s e sont troV. 
v é s d i m a n c h e d a n s l ' impossibi l i té de le faire" 
un j u g e m e n t de radiat ion a v a i t é té rendu s u r 
la d e m a n d e du Comité B inau ld . 

Oh ! o n n'a p a s fait r a y e r les ouvrier» ah-
aenta qui font part ie d e s s y n d i c a t s j a u n e s 0 0 
commis d e l eur c u r é p o u r al ler à la m e t a T 
M a i s l e s autres . . . l eur compte a é té v i t e r*' 
glé . Et vo ic i c o m m e n t l e s c l ér i caux ont m i l 
cédé . i"*^ 

U n e lettre e s t e n v o y é e a u domic i l e de l 'on. 1 

LA FAILLITE DU RÉCHAUD 
Dans la nuit de lundi à mardi, deux voya

geurs de. passade à Lille ont tenté de se don
ner la mort à l'aide d'un réchaud : l'oxyde de 
carbone n'ayant pas marché, les désespérés en 
ont été pour leurs frais. 

Voici : 
Il y a quelques jours, M. Amould , gérant 

de l'Hôtel d'Alsace-Lorraine, 17, place de U 
Gare, louait une chambre À un couple d'allure 
correcte, récemment débarqué à Lille. 

Depuis une semaine qu'ils occupaient la 
chambre numéro 8 de l'Hôtel, aucune démar
che des deux voyageurs n'avait donné à soup
çonner qu'ils fussent dans le cas d'en finir avec 
l'existen'-e : l e couple sortait régul ièrement 
chaque jour et rentrait pais iblement aux mê
me» heures. 

Or, mardi matin, un plongeur de l'Hôtel 
cnit entendre des g é m i s s e m e n t s partir de la 
chambre 8 ; il heurta la porte, puis , n'obtenant 
aucune réponse, l'enfonça d'un coup d'épaule. 

L'homme et la femme, enlacés sur le lit, 
attendaient en râlant qu'un réchaud a l lumé sur 
le plancher, leur apportât le soulagement su
prême. 

La fenêtre rapidement et largement ouverte, 
j e s deux malheureux furent sans difficulté ra
menés à U vie, malgré la forte dose de bro
mure qu'ils avaient ingérée afin d'adoucir leurs 
derniers moments . 

Us déclarèrent se nommer, respectivement, 
M. D- G... , 40 a n s , commis vovageur , séparé 
j e ' s a femme légit ime, et Mlle D . Z..., 15 a n s , 
venus de Dunkerque à Lil le pour chercher for
tune et ne parvenant a s'employer nul le part, 
ils s'étaient résolus, leurs dernières ressour
ces épui-ées , à sortir d'embarras par la voie 
la plus directe. 

ARRONDISSEMENT DE ULLE 

COMPAREZ 
^ • ï r BANYULS - TBfLtES 

a v e c n'Importe quel apérit if et p r i n c i p a l e 
m e n t a v e c c e u x qui sont l 'objet de r é c l a m e » 
l e s p l u s t a p a g e u s e s . 

Le BANYULS^- TRILLES ««t 
s o i g n e u s e m e n t p r é p a r é a v e c d u V I E U X VU** 
d e B A N Y U L S et le m e i l l e u r Q U I N Q U I N A . 

C'est p o u r ce la qu'il e s t c h a l e u r e u s e m e n t 
r e c o m m a n d é p a r Af\f. l e s M é d e c i n s uuaai 
b ien a u x F e m m e s et a u x E n f a n t s q u ' a u x 
H o m m e s . 

On le trouve d a n s t o u s l e s C a f é s , l e s b o n s 
E s t a m i n e t s , l e s p r i n c i p a l e s E p i c e r i e * 

et ci iex l e s E n t r é p o s i t a i r e s . 
EXIGEA UdTlQVitTTK SLR LA BOUTEILIM 

Le "Journal Officiel" 
OFFICIER DAUVDEMIE 

M. Bourduez François-! ouis-Joseph, conseiBsr 
municipal, délégué cantonal à s-a.n! I .aurenu 
Blanzy ..l'us-de-C-aiais.1, est nommé officier dacar 
demie. 

MISE EN LIBERTE 
tt. Dulieux, dont on se rappelle l'arrestation 

4 la suite du déplorable accident d'automobile 
d c Fiers, vient de bénéficier d'une ordonnan
ce de mise en liberté provisoire. 

Un cautionnement de 10.000 francs avant été 
versé au greffe du tribunal. M. Dul ieux a pu 
-ui t tM fJe^a*a«o«1»d!»«r*-*éexr»era éjecta* fcro-
tea J frJ>M*« «•tattivirO »& î m v • • nu ; ^ t * a n 

M. Cordonnier est mort à une heure du ma
tin. 

Cette mort inattendue a causé dans Aubers 
une profonde émotion. 

ARRONDISSEMENT DE DOSAI 

A U C E R S 
M O R T T R A G I Q U E D U MAIRE 

M. Cordonnier, maire d'Aubers, au cours du 
dépoui l lement du scrutin, a été frappé d'une 
attaque d'apoplexie. 

Pendant que les bureaux procédaient au dé
poui l lement , le fils de M. Cordonnier, remar
quant que son père pâlissait fortement, lui de
manda s'il était indisposé. 

M. Cordonnier répondit négat ivement , mais 
peu après il s'affaissait. 

Transporté che i lui, il a reçu les soins de , >^r>J»>j»>j»»Brjj l>jjBISSS_B____________^^^^^^_ 
-MM. les docteurs Charpentier, d Aubers , et | C H E M I N D E F F R I . T T M O D r » 
Coppcns , de L a Bassée , qui n'ont pu l e rani- j _ _ U ^ 0 R i * 

La Compagnie du chemin de 1er bu >JOKJ a 
occasion des fêles de 1 A s c j n S o n et de ta Penî 

tecote, vient de prendre les dispositJorls suivant 

A. — Sous réserve de l'observation ci-anr** 
es coupons de retour des billets d aller et retoujf 

Sr^'sPecfal W * ^ 1 ^ ^^réeTiï wru spécial o . \ . n- S et à ses annexes, déu* 

».i£ '* P0""4"" du mardi 10 mai inclus seront vala» 
blés jusqu au mardi 17 mai . I m W v e m e S L 

A partir du vendredi M m a i t o r t u s ! ^ e r o n t v a . 
^ U T 1 ? " a u *""£ ^ """ inclusIvenSl ̂ * 
d u r T d e ^ i t é - d é ^ 

B. — Les billets collectifs de lamille n w trm! 
£ * < " £ " < a r t I spécial G. V. n' i bi& p r ^ U m v 
des réductions de 15 a 45 % el Us•bll&rî^Zf!Zi 

U. i iÏÏS'n "L 1 Er S s e , , , ^ I . t -S e s r e d u e t t o ^ d e » ï 
iX.e\ aunTntTÏ8™? ^ T " » 1 " " " »ux mêmes d a i 
hlfiJ ^}^?i . m ê m e durée de vaikaté nue W 
Seisn- . a " e r " r e l ° u r W f t h - I , luèstgaét S i 
r i i v e n t d | i , ^ I r ^ L d e b i l l e t o <=o»eclifs de Jamiuei 

ISST^S du^p^"1™8 * « i°«» « ^ a ï 

«h* ^j^ssi^srs i?ï:g sa." 5K 
sentant des réductions.6 ,Tîo à 4 * « Î S i « 2 î 
en distribution a desUnatton • * ' ̂ ^ " ^ 

V Des stations b a j n ^ i r e ï - ' 
S a î n f t n ? £ d i 0 n s ^ ^ Werretona.1 

D O U A I 

Elect ions Municipales 
Allkuiee Républicains et Socialiste 

Electeurs , 
Le suffrage universel a parlé. C'est notre 

l iste qui a réuni l e p lus grand nombre de suf
frages . N o u s voilà v e n g é s de la campagne d'in
jures m e n é e contre nous . 

M E R C I ! 

Arrivés l e s premiers, nous avons vouln te
nir compte des indications des électeurs. N o u s 
avons fraternel lement tendu la main aux can
didats d e la liste du consei l sortant dans l'es
poir d'affirmer le triomphe de la Républ ique a 
Douai . 

N o u s leur avons offert une port prépondé
rante dans la l iste d'union i élaborer : 

I l s ont r e f u s é ! 
C est une nouvel le injure a u eorpa «Meeterml. 
Il n o u s reste donc à faire notre devoir tout 

entier, c'est-à-dire à demeurer candidats . 
N o u s venons à nouveau solliciter vos suffra 

[•yesyeineraai «Sas. >eju«nu*«r artwj' tMtfeYee"itesi 

* ï ï 3 g s r j s ^ ^ 
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